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M. Felix Ravaisson, qui lui-meme expose, en son nom, la 

collection qu’il appelle les Classiques de l'art, oü figurent les 

chefs-d’oeuvre de differentes epoques, reproduites au mojen 

des procedes les plus nouveaux de- la photographie. 

MM. Hachette, Godehaux, Garnier, Le Bealle et Monrocq 

se presentent avec des mbthodes, des cours et des cahiers 

de dessin; M. Revoir, architecte des monuments historiques 

a Nimes, avec un ouvrage intitule : VArchitecture romaine 

du midi de la France. Les procedes materiels ne sont pas 

tout ä fait oublies, temoin le Fixatif et fixateur pour les 

dessins au fusain, par M. Ruyet. 

Puis viennent, dans la meine section, l’exposition des.' 

dessins d’öleves. On y rencontre d’abord les dessins d’art 

ornemental, fleurs et figures, de onze ecoles de Paris. Les 

autres cours se suivent dans l’ordre ci-apres : dix ecoles 

(cours du soir), subventionnees, pour les apprentis et les 

adultes, exposent des travaux de dessin geometrique, d’ar- 

chitecture et de machines (plans et lavis). Huit autres, de la 

meme categorie, mais destinees au sexe feminin, des des¬ 

sins d’art, ornements, fleurs et figures. Puis les cours du 

soir des ecoles subventionnees, pour les jeunes filles et 

les femmes ; quatorze de ces ecoles exposent des dessins 

d’art, d’ornements, fleurs, figures. Les cours du soir des 

ecoles communales pour les apprentis et les adultes, au 

nombre de neuf, exposent, comme celles des adultes, 

des dessins gbometriques, des etudes d’architecture et de 

machines (plans et lavis). Ainsi,.pour la seule ville de Paris, 


